
4 ans après les massacres de 2008, Israël, qui y maintient depuis plus de 5 ans 

un blocus immoral et n’a jamais cessé le survol et les incursions à Gaza, a lancé 

à nouveau opération de grande ampleur de bombardements meurtriers. 

 

Cette stratégie agressive et criminelle se camoufle derrière l’apparence d’une 

action défensive de la part d’Israël au nom de la protection de sa population. Il 

faut croire que cette propagande est efficace puisque les télévisions et 

beaucoup de journaux parlent de riposte israélienne aux tirs de roquettes. 

 

Il suffit de rappeler les faits pour voir la mystification. 

Le Centre palestinien pour les droits de l’homme rapporte : le 5 novembre 

l’armée israélienne tire, près de la frontière, sur un jeune de 20 ans souffrant 

de troubles mentaux. Les médecins palestiniens n’ont l’autorisation de 

l’évacuer qu’au bout de six heures. Il meurt avant son arrivée à l’hôpital. Le 8 

novembre, l’armée israélienne fait une incursion de 300 mètres au nord-est de 

Khan Younis. Elle nivelle des parcelles de terres se protégeant par des tirs à 

l’aveugle, puis elle se déplace vers le sud jusqu'au village d’Abassan. Elle ouvre 

à nouveau le feu sans cibles précises et nivelle encore des terres. A la suite de 

ces tirs à l’aveugle, un jeune de 13 ans, qui jouait au foot avec ses amis, est 

grièvement blessé par une balle à l'abdomen. Il meurt 15 minutes plus tard. 

Le 10 Novembre des véhicules militaires israéliens tirent un obus sur des 

enfants qui jouent au football à Al Mentar à l'est de la ville de Gaza, à 1.500 

mètres de la frontière. Deux jeunes sont tués. Des civils se précipitent sur les 

lieux. L’armée tire alors trois obus, deux autres civils palestiniens sont tués sur 

le coup. C’est alors qu’une patrouille israélienne est attaquée par un groupe de 

résistants et 4 soldats blessés.  

Aussitôt les attaques israéliennes font 6 tués palestiniens dont des enfants. 

Et le 14, après avoir repoussé les appels à la trêve des principaux mouvements 

palestiniens de Gaza, Israël assassine l’un des chefs du Hamas, sachant très 

bien qu’il provoquera ainsi une riposte en retour. 

 

Nous ne justifions aucune attaque contre des populations civiles. Mais on ne 

peut sans tricher renvoyer les 2 parties dos à dos. 

 

Il y a un agresseur et un agressé. L’agressé comment ne pas voir que c’est le 

peuple palestinien, chassé en 1948 des ¾ de sa terre. Sous occupation militaire 

depuis 67, soumis à toutes les humiliations et spoliations.  

L’agresseur c’est l’Etat israélien  qui impose depuis plus de 5 ans un blocus 

inhumain et illégal aux habitants de Gaza et qui après les crimes de guerre de  



2008/9  les réédite aujourd’hui. C’est cette situation inhumaine, punition 

collective imposée à 1,5 millions d’habitants qui engendre la violence. 

 

Cette spirale de la violence a été voulue et calculée. 

Dans le cadre de la campagne électorale en cours en Israël, elle permet à 

Netanyahou de surfer sur l’unité nationale alors qu’il vient de sceller un pacte 

avec le voyou raciste Liberman. Et manifestement peu importe pour lui que ce 

faisant il mette en danger sa propre population. 

Malheureusement si l’UE a pu condamner naguère l’arrivée de l’extrême droite 

au pouvoir en Autriche, elle ignore superbement aujourd’hui la nature du 

pouvoir à Tel Aviv. 

Elle a un 2ème objectif : tenter de torpiller la candidature palestinienne à 

l’ONU qui va être déposée le 29 novembre, 65 ans jour pour jour après 

l’adoption du plan de partage de 1947. Quand on sait qu’un Etat, même « non 

membre » peut saisir la justice internationale, on comprend qu’Israël cherche à 

éviter cette situation à tout prix. 

 

Nous sommes ici pour dire notre colère devant cette fuite en avant belliciste et 

criminelle. Mais nous sommes ici aussi pour exiger du gouvernement français 

une position claire. 

Il nous dit condamner le blocus. Il doit prendre des mesures de rétorsion pour 

s’y opposer. Il est temps de prendre des sanctions et de suspendre l’accord 

d’association Israël-UE. 

Il nous dit soutenir la reconnaissance internationale de l’Etat de Palestine : qu’il 

vote oui à l’Assemblée Générale ! 

Halte à l’agression du peuple palestinien ! 

Halte à l’impunité ! 

Imposons enfin la levée du blocus ! 

 

 

 

 


